
50 ans de 
recherche 
dans le Parc 
national de 

Advancing the 
frontiers

Charles F. 
Boudouresque

national de 
Port-Cros



1. 
Le Parc 
national de 
Port-Cros



Créé en 
décembre

1963
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Georges Pompidou
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Stoechades

Double 
Tombolo de 
la Presqu’île 

de Giens

Autres 
Canyons

Port-Cros

4

Porquerolles

Aperçu du relief sous-marin - Image extraite de : A. Normand, R. Le Suave, 
1998,  "Synthèse bathymétrique de données multifais ceaux (Méditerranée 
occidentale)" . Editions Ifremer CA98-0)
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LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE 
AU SERVICE DE LA GESTION

LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE 
AU SERVICE DE LA GESTION

de la recherche 
fondamentale à la recherche 

Bagaud
8 km
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5

fondamentale à la recherche 
appliquée

Port-Cros

La Gabinière



LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE 
AU SERVICE DE LA GESTION

LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE 
AU SERVICE DE LA GESTION

de la recherche 
fondamentale à la recherche Ile et îlots : 700 ha
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fondamentale à la recherche 
appliquée

Ile et îlots : 700 ha

Partie marine : 1 300 ha



Hyères

La Croix-Valmer

Le Lavandou

Cap 
Lardier

Parc national de Port-Cros (PNPC)

Propriétés du CL (Conservatoire du 
Littoral) gérées par le PNPC
Propriétés du CL gérées par 
TPM, conseillé par le PNPC

Propriétés de l’Etat

Zones Natura 2000500 km Méditer-
ranée
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Hyères Le Lavandou

Presqu’île 
de Giens

Porquerolles Port-Cros

Le Levant

5 km

Salins des 
Pesquiers

Les Vieux 
Salins

Mer Méditerranée

N

L’aire d’influence 
du PNPC



500 km

Marseille

Hyères

Nice

Monaco

Livourne

La Spezia
Gênes

Bastia

Ile 
d’Elbe

ITALIE

FRANCE

SANCTUAIRE 
PELAGOS : 
87 500 km² 

Presqu’île de 
Giens : 

43°01’70’’N
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Ajaccio
Rome

CORSE

ITALIE

SARDAI-
GNE

100 km

N

43°01’70’’N
06°05’90’’E

Fosso 
Chiarone : 
42°21’24’’N 
11°31’00’’E

Cap Ferro : 
41°09’18’’N 
09°31’18’’E

Cap Falcone : 
40°58’00’’N
08°12’00’’E

L’aire 
d’influence 
du PNPC
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Le futur 
territoire du 

Parc 
national ?
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Traits blancs : limite des communes

Cœurs terrestres existants ou proposés

Cœurs marins existants ou proposés

Aire potentielle d’adhésion proposée

Trait jaune : Aire maritime adjacente proposée

500 : bathymétrie (en mètres)

10 km
N

national ?

Décret  N°2012-649 publié 
au Journal Officiel de la 
République le 6 Mai 2012



2. 
Qu’est-ce 
qu’un Parc 
national ?



Six objectifs 
complémentaires 
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complémentaires 
et en symbiose



Objectif 1 : conservation des 
espèces et des habitats menacés
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Objectif 2 : conservation du 
patrimoine culturel

13
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Objectif 3 : spectacle et tourisme 
durable

14

Photo Sandrine 
Ruitton



Port-Cros : 

300 000 
visiteurs/an

1
5

Baie de Port-
Cros

15

visiteurs/an

Porquerolles : 

900 000  
visiteurs/anDes habitants 

permanents
Données Hervé Bergère 
et Céline Maurer
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L’îlot de La 
Gabinière 
(Port-Cros)

60 000 plongées par an

25 000 à 31 000 nuitées de 
plaisanceDonnées Hervé Bergère
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Objectif 4 : zones non perturbées Objectif 4 : zones non perturbées 
pour l’éducationpour l’éducation
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Sentier 
sous-marin
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Des documents 
grand-public

20

20
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Objectif 5 : zones non perturbées Objectif 5 : zones non perturbées 
pour la recherche scientifiquepour la recherche scientifique



Objectif 6 : développement durable 
d’un territoire

22



3. 
Développement Développement 
durable ? Attention 
aux contrefaçons !



Développement durable :

" Le développement durable est un développement qui  
répond aux besoins du présent (homme et autres 
espèces) sans compromettre la capacité des 
générations futures (homme et autres espèces) à 
répondre aux leurs "

Besoins des Hommes Besoins futurs des 

24
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Besoins de la 
génération actuelle

Besoins des Hommes 
des générations 

futures

Besoins actuels 
des autres espèces

Il existe une symbiose mutualiste entre ces besoins

Besoins futurs des 
autres espèces



Le développement durable repose sur trois piliers :

Développement 
durable

- La protection de l'environnement

- Le développement économique

- La justice sociale

25
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DévelopDévelop--
pementpement
économiéconomi--
queque

Protection de Protection de 
l'environnementl'environnement

Justice Justice 
socialesociale



Le développement durable repose sur trois piliers :

Développement 
durable

- La protection de l'environnement

- Le développement économique

- La justice sociale
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Dévelop-
pement 
économi-
que Justice Justice 

socialesociale



Le développement durable repose sur trois piliers :

Développement 
durable

- La protection de l'environnement

- Le développement économique

- La justice sociale
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Protection de Protection de 
l'environnementl'environnement

Justice Justice 
socialesociale



Le développement 
durable, c'est la 

protection de 
l'environnement

28
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En fait, chacun 
donne au 
développement 
durable la définition 
qui l'arrange



Besoins de la 
génération actuelle

Besoins des Hommes 
des générations 

futures

Besoins actuels 
des autres espèces

Besoins futurs des 
autres espèces
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29

Le développement 
durable, c'est le 
développement de 
l'économie

C'est à dire le dévelop-
pement sauvage ?



"Il est indécent de 
protéger les ours ou 
les bleuets quand il y 

a des hommes qui 
meurent de faim, des 

hommes en prison 
pour leurs idées"
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pour leurs idées"



Le développement durable :

Ce 
n'est 
pas

ou

31
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mais

pas

et



4. 
La recherche dans La recherche dans 
un Parc ? 
Mais pourquoi ?



4.1. Un Parc, c’est tout le contraire 
de la ‘mise sous cloche’

33

Il n’y a pas de 
‘mur de Berlin’ ni 
de douaniers 

entre extérieur 
et intérieur



LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE 
AU SERVICE DE LA GESTION

LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE 
AU SERVICE DE LA GESTION

de la recherche 
fondamentale à la recherche 
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Pollution 
atmosphérique 
venue d’Europe 
du Nord

Navigation de plaisance 
venue du continent

34

fondamentale à la recherche 
appliquée

Pollution marine venue 
(avec le courant) d’Italie



4.2. Un Parc, c’est tout le 
contraire de l’interdiction 
de tout

35

15



Aires marines protégées de France :
activités interdites et surface concernée (ha)

Activités Surface 
(ha)

Pourcentage

Aucune activité prohibée 76 378 82 %

Mouillage 747 1 %

36
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D’après Boudouresque, 2010, inédit

Mouillage 747 1 %

Pêche artisanale 1 886 2 %

Plongée en scaphandre 3 021 3 %

Pêche amateur à la ligne 4 135 4 %

Chasse au fusil-harpon 16 710 18%
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Gestion 
des  
conflits 
d’usage

Dessin : P’titluc et Joan. 
Parc national de Port-Cros 
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Gestion des  conflits d’usage Dessin : P’titluc et Joan. 
Parc national de Port-Cros 
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Gestion des  conflits d’usage
40

Dessin P’titluc et Joan. 
Parc national de Port-Cros 

La compétition en écologie : 
un demi-gagnant et deux vrais 
perdants



Gestion des 
conflits 
d’usage

Dessin P’titluc et Joan. 
Parc national de Port-Cros 
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4.3. Le 
fonctionne-
ment d’un 
milieu 
‘naturel’, 
c’est très 
compliqué

42

Par 
exemple, 
l’écosys-
tème 
posidonie



4. Filter-
and sus-
pension-

feeder leaf 
epibiota

9. Herbivores 1 ( Sar-
pa, Paracentrotus, 
Idotea, Pisa, etc .)

Herbivores 2 
(Amphipoda, Juju-
binus, Rissoa, etc.) 10. Predatory teleosts 

(Diplodus, Sparus, La-
brus, Symphodus, etc.), 

cephalopods and seastars

Organisms  
leaving the 
meadow 
(e.g. 
teleosts)

11. Piscivorous  
teleosts ( Conger, 

Scorpaena )

Pelagic mi-
crobial loop

14. Plankton and POM

12. Planktivorous teleosts 
(Spicara, Chromis )

13. Sea birds 
(Phalacrocorax, Pandion )

3. MPO leaf 
epibiota 
(rapid 

recycling)

5 and 6. Benthic filter-
and suspension-feeders 

(Pinna , HOM, FOM)

42
3

1. Roots 
and rhi-
zomes

The matte: a sink for carbon

Exported 
detritus 
(dead 
leaves)

7. Litter 
detritus 

(dead lea-
ves, broken 
rhizomes)

BAFHS 

Detritus feeders 1 
(Amphipoda, 

Isopoda, Psam-
mechinus, etc.)

8. Detritus feeders 2 
and 3 (Amphipoda, Iso-
poda, Holothuria, etc.)

Benthic mi-
crobial  

loop

Matte endofauna: annelids, 
mollusks, etc.Matte

Idotea, Pisa, etc .)

DOC

Fragmen-
tation

Carbon 
flux

2.
Posidonia

leaves 
(slow 

recycling)

MPO rhi-
zome 

epibiota

Water 
column

D’après Boudouresque et al ., 2013



Un écosystème ‘naturel’ n’est 
ni stable, ni en équilibre !

44

Il fluctue 
sans cesse



4.4. Au total, la 
recherche 
scientifique est 
incontournable 
dans un Parc
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Cette espèce est 

J’ai besoin d’examens 
complémentaires

Cette espèce est 
en déclin !

Cette espèce 
prolifère ! Est-ce 
grave, docteur ?
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Recherche 
scientifique 
nationale et 
internationale

La recherche scientifique ? Un rôle central

Conservation 
Spectacle 

Conservation 
des espèces 

et des 
habitats

Développement 
durable du 
territoire

Recherche 
scientifique 
par et pour 
le Parc

Conservation 
du 

patrimoine 
culturel

Zones non-
perturbées 

pour 
l’éducation

Spectacle 
et tourisme 
durable

Zones non-
perturbées pour 
la recherche 
scientifique



5. 
La recherche à La recherche à 
Port-Cros : le 
Conseil scientifique



1964 : premier 
Conseil scientifique

13 membres. Tous 
naturalistes

Président : Pr. Alfred 
Balachowski, 
entomologiste au 
Muséum National 
d’Histoire Naturelle de 
Paris

Le nombre de membres augmente, ainsi 
que la diversité des disciplines

47
8

Paris

Président : 
Pr. René Molinier

Président : 
Pr. Roger Molinier



9ième renouvellement du Conseil scientifique (Avril 2011)

26 membres : écologie marine, écologie terrestre, b otanique, zoologie, 
biologie de la conservation, droit de l’environneme nt, économie de 
l’environnement, sociologie, géographie, histoire m aritime, archéologie, etc. 
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Pr. Frédéric 
Médail. 

Président du 
groupe Terre

Jean-Georges 
Harmelin, Directeur 

de recherches 
CNRS. Président du 

groupe Mer

Pr. Gilles Martin.  
Président du 

groupe 
Sciences 
humaines

Pr. Charles F. 
Boudouresque.  

Président du 
Conseil 

scientifique



Le conseil scientifique du 
Parc national de Port-Cros :

50

���� Un rôle d’appui, de conseil, d’alerte, de propositi on 
���� Un accompagnement quotidien 
de l’action du Parc



Alain Barcelo, 

Et bien sûr, le Service scientifique et la 
Direction du Parc national
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Guillaume Sellier, 
Directeur

Rose-Abèle Viviani
Assistante administrative, 

Service scientifique

Céline Maurer, 
Directrice-adjointe

Alain Barcelo, 
Responsable du 

Service scientifique

Annie Aboucaya, Service scientifique

Pascal 
Gillet, 

Service 
scientifique

Marion Peirache, 
Service scientifique



6. 
La recherche à La recherche à 
Port-Cros : 50 ans 
d’évolution



1. Le Parc national définit chaque année un programme 
de recherches destiné à :

- Connaître les territoires dont il a la responsabilité

- Assurer une gestion adaptée de ces territoires

2. Sur ces bases, chaque année, un appel à 
propositions de partenariat scientifique est diffusé 

53

propositions de partenariat scientifique est diffusé 
auprès de la communauté scientifique

3. Le Parc national a par ailleurs vocation a accue illir 
des travaux de recherche non indispensables à sa 
gestion, mais :

- Qui contribuent à la connaissance scientifique

- Qui utilisent le Parc national comme zone de référence



Les résultats sont :

���� Mis à disposition 
du public et de la 
communauté 
scientifique

54

Une revue 
scientifique

���� Publiés 

���� Et utilisés pour 
l’information et 
l’éducation du grand 
public 



Des publications 
scientifiques
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Cadiou et al., 2009. ICES Journal of 
Marine Science , 66 : 41-49.



Importance de l’activité 
(échelle arbitraire, non 
proportionnelle)

Historique de l’activité du 
Parc liée à la recherche

Au total, près de 1 500
travaux de 
recherche

56

1963 2013
Temps

Connaître pour protéger

Connaître pour gérer



Connaissance du site : 
inventaires

Campagnes ‘milieu marin’ : 1964 à 1974

Oiseaux : 1969 à 1973

Spongiaires : 1973

Ascidies : 1975
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Ascidies : 1975

Odonates : 1981

Bryozoaires : 1981

…

Phyllodactyle Porquerolles : 2009

Mammifères marins 

PELAGOS : 2012
1963 2013

Temps

Importance 
de l’activité

Connaître pour protéger

Connaître pour gérer



16 équipes, françaises et 
italiennes

51 000 km de transects

Premier recensement global ����

‘Ligne de base’
Globicé-
phale 
noir : 
0.01 
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0.01 
ind/km

Dauphin bleu et 
blanc : 0.34 ind/km

Grand dauphin  : 
0.02 ind/km

Rorqual commun : 
0.01 ind/km

Cachalot : 
0.002 ind/km



Découverte de 20 

Cartographie des 
groupements végétaux
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Découverte de 20 
espèces rares et 
patrimoniales

Dont Silene 
badaroi



Questionnement 
sur la pêche de 
loisir

Fin des années 1980s : 
identification d’un 
problème
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1963 2013
Temps

Importance 
de l’activité

Connaître pour protéger

Connaître pour gérer

1991 : première étude sur 
les prélèvements de la 
pêche de loisir



Pêche de loisir

���� On l’a longtemps considérée 
comme négligeable

���� Première estimation, à Port-Cros : 10 t/an 
(contre 4-5 t/an pour la pêche artisanale !

���� Estimations ultérieures, dans diverses 
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���� Estimations ultérieures, dans diverses 
régions de Méditerranée : captures proches ou 
identiques à celles de la pêche artisanale 

���� France métropolitaine : jusqu’à 50 000 t/an

Son encadrement, ou son interdiction, dans les 
Aires Marines Protégées : rôle majeur dans le 

soutien à la pêche artisanale

(+ absence de braconnage)



Questionnement 
sur la pêche de 
loisir

Fin des années 1980s : 
identification d’un 
problème

1991 : première étude sur 
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1991 : première étude sur 
les prélèvements de la 
pêche de loisir

1999 : interdiction de la 
pêche de loisir à Port-Cros

2006 : règlementation à 
Porquerolles

1963 2013
Temps

Importance 
de l’activité

Connaître pour protéger

Connaître pour gérer



Effet réserve

Le ‘granny 
power’

Plus un poisson 
femelle est grand, 
donc vieux, plus il 
pond : une ‘vieille’ 
pond  1 000 fois 

63

pond  1 000 fois 
plus qu’une jeune

���� Exportation d’œufs 
���� Exportation de larves
���� Exportation d’adultes 

(spillover )

par les Aires Marines 
Protégées

Les membres du CS de Port-
Cros sont fortement impliqués 
dans ces recherches



Effet réserve : la théorie

Un seul 
sexe

Immatures Adultes 
des deux 
sexes

Ponte

Adultes 

Œufs,  
larves

Démogra -

64

Zone 
surexploitée

Faible 
produc-

tion 
d'œufs 
par de 
petites 

femelles

Forte produc-
tion d'œufs 
par de vieilles 
femelles

Aire Marine 
Protégée

Zone péri-
phérique

Adultes 
(surpo-
pulation) : 
spillover

Démogra -
phie 
équilibrée



Cartes phytosociologiques terrestres 
(Lavagne et al. )

1969
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1963 2013
Temps

Importance 
de l’activité

Connaître pour protéger

Connaître pour gérer

2004



Description et cartographie 

des habitats marins

66

1 km

Posidonies

Algues 

photophiles

Coralligène

Détritique 

côtier



Inter-relations 
chats / rats / puffins

Evolution des 

questionnements :
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1963 2013
Temps

Importance 
de l’activité

Connaître pour protéger

Connaître pour gérer

1999 : inventaire des puffins

2002 : identification d’un impact 
des chats

2002 : début du contrôle des 
chats

2005-2007 : programme LIFE

2008 : relations puffins / chat / 
rat



Les effectifs du mérou brun 
Epinephelus marginatus

Années Nombre 
individus

1973 15-18

1983-87 25-28 Gabinière

1988-89 29-34 Gabinière

1993 86
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1963 2013
Temps

Importance 
de l’activité

Connaître pour protéger

Connaître pour gérer

1993 86

1996 160

1999 299

2002 410

2005 473

2008 565

2011 723



Suivi de la pêche artisanale

Trois sources d’information :

���� Relevé de l’emplacement des filets

���� Déclarations de captures

���� Embarquements SUD

FAL
VAIS

TUF

PMA

NORD
BGD O

BGD E

PORT

±

inc.

P2

P3

P7

P9

P15

P16

P18

P19

P21

Terre

30

Limites du Parc (600m)

Codes bateaux

FAL = Secteur
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GAB Bathymétrie (m)
30

50

100

FAL = Secteur



Suivi de la pêche artisanale

Trois sources d’information :

���� Relevé de l’emplacement des filets

���� Déclarations de captures

���� Embarquements 
SUD

FAL

GAB

VAIS

TUF

PMA

NORD
BGD O

BGD E

PORT

±

inc.

P2

P3

P7

P9

P15

P16

P18

P19

P21

Terre

Bathymétrie (m)
30

50

100

Limites du Parc (600m)

Codes bateaux

FAL = Secteur
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1963 2011
Temps

Importance 
de l’activité

Connaître pour protéger

Connaître pour gérer

Evolution des 
questionnements :

1970 : Comment interdire la

pêche professionnelle ?

2000 : y a-t-il une raison d’interdire

la pêche artisanale telle

qu’elle est gérée ?

100



L’observatoire Bountîles de Port-
Cros et de Porquerolles

Opérationnel depuis 2005

Partenariat avec l’Université de Brest (Solenn  Le Berre 
et Louis Brigand)

Objectif : connaître la fréquentation touristique , afin 
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Pr. Louis Brigand (Brest)

Méthode : suivre, au travers de 26 indicateurs , la 
fréquentation touristique

Objectif : connaître la fréquentation touristique , afin 
de la gérer et de concilier  ouverture au public et  
gestion des espaces insulaires

Une problématique de gestion, à l’ interface
entre Nature et Société



Bountîles: critères et indicateurs de suivi à 
Porquerolles

- consommation d’eau

- traitement des eaux usées

- gestion des déchets

- débarquement par navette

- fréquentation des sentiers

usages et usagers

- capacité d’accueil à terre

- capacité d’accueil en mer

- parc de vélos

infrastructures

environnement 

- caractéristiques du visiteur

- activités de loisir du visiteur

- modalités de la visite

profil du visiteur

bien-être du visiteur
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- fréquentation des plages

- fréquentation nautique

- durée d’insolation et 
température

- force et direction des vents

conditions météo

- érosion par piétinement

- suivis naturalistes

environnement 
naturel

en cours de réalisation

bien-être des 
Porquerollais

- relevé des interventions

- fermeture des massifs

sécurité

- perception de la visite

- perception du degré de 
fréquentation

- perception de la 
réglementation

- connaissance de la 
réglementation

- compréhension et intégration 
de la politique de gestion

comportement du 
visiteur



Bountîles

Restitution des 
résultats 

Un exemple de fiche 
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Un exemple de fiche 
de synthèse
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7. 
Conclusions



La mission scientifique est particulièrement dévelo ppée

Conclusions et perspectives

Le Conseil scientifique appuie, conseille et orient e l’équipe 
technique du Parc

Le Conseil scientifique est en phase avec les orien tations, 
les décisions et les choix d’aménagement du Parc na tional

76

les décisions et les choix d’aménagement du Parc na tional

Un background scientifique considérable :
- Une référence internationale
- Une zone de référence utile au monde de la recherc he
- Le développement d’outils de gestion ancrés sur de s 

bases scientifiques solides
- Un éclairage scientifique au développement durable  : 

pêche artisanale durable, tourisme durable, etc.



Merci 
pourpour
votre 
attention


